
IV. — Prière.

Dieu de mon âme, combien j’ai besoin de 
<ieeres et de vos grâces pour réaliser et assurer le travail 
^es examens quotidiens! On ne comprend jamais 
e* D Regnum cœlorum vim patitur et violenti rapiunt 

que lorsclu’on l’applique à la connaissance de soi- 
iqt-e et à la correction de ses défauts. Je veux m’y assu- 
% iaUSsi et surtout Pour vous> ô Dieu de l’Eucharistie, 
dp Ve réaliser en moi l’idéal de sainteté qui, m’éloignant 
la Co hé’ me raPProchera toujours plus de vous, jusqu’à 
il ^sommation de cette union dans le ciel. Ainsi soit

vos lu-

^leditationes piissimæ, c. V, de quotid. sui ipsius 
l^Unac, L'heure du matin.

exam.

1

Annales de l’Association des Prêtres-Adorateurs.

gg Péché, par la vigueur foudroyante de la parole sacrée, 
ses traigne rien de tel P°ur lui-même et s’encroûte dans 

fautes ; que celui qui exhorte et excite les autres à ne 
s tarder d’effacer leurs péchés par le sacrement y mette, 

m Ur SOn compte, la plus grande lâcheté et attende des 
ls entiers; que celui qui sait répandre l’huile reste lui- 

remrn ble,ssé sur la route, sans avoir soin de réclamer le 
^mede d’une main fraternelle qu’il a si proche de lui.

‘as! combien il en est résulté et il en résulte encore, çà 
Pon i mdignités à l’égard de Dieu et de l’Eglise, de maux 
deUr 7 Peuple chrétien, de hontes pour l’ordre sacerdotal», 
p rr‘epris pour la sainteté du Dieu de l’Eucharistie et 
abar ?on amour qui, dans le Sacrement, s’est totalement 

ndonné à ses prêtres, comptant sur leur délicatesse 
Ur etre traité comme il le mérite.

J!?rons au Cœur blessé par des cœurs qui lui sont con- 
ipe nos réparations sincères, et promettons-lui de 
Be tre chaque jour en pratique cet enseignement de saint 
Üat(nard que Die X souligne à notre attention : «Investi- 
dan Ur diligent de la pureté de ton âme, considère ta vie 
c°rnl •Un examen quotidien. Recherche soigneusement 
te ”blen}u gagnes ou combien tu perds... Applique-toi à 

' Mef°nnaître™ place sous tes yeux tous tes manquements. 
fs-t°i toi-même en face de toi-même, comme si tu étais 

m Iace d’un autre; et ainsi verse des larmes l|eme (i)”.
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